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COMPTE RENDU DE LA SEANCE

DE LA

SOCIETE SUISSE DE GEOPHYSIQUE, METEOROLOGIE

ET ASTRONOMIE (G. M. A.)

(suite et fin) 1

Session du 7 aoüt 1932, ä Thoune.

President: M. le Dr Walter Morikofer (Davos).
Secretaire: M. le Prof. Alfred Kreis (Coire).

E. Nicola. La Station physico-meteorologique des Rochers de Naye.
R. Streifl-Becker. Vague de froid localisee succedant a. un fcehn de vallee. —
R. Billwiller. Le röle des observatoires de haute montagne pour la provision
du temps. — W. Morikofer. A propos d'une variation sdculiere de la vitesse
du vent dans les Alpes. — H. Rosat. Präsentation d'un chronographe de haute
precision au l/10e de seconde. — F. Schmid. Resultats preiimmaires de mes
recherches Sur la lumiere zodiacale en Afrique. — F. Levi et U. Chorus.
Temperatures hivernales dans Finterieur et sous la couche de neige. —
0. Lutschg. Observations Sur le glacier supeneur de Grindelwald. Mouvement
et erosion de 1921 ä 1928. — M. Bider. Sur des irregularis apdriodiques dans
les variations diurnes de la temperature. — \V. Morikofer et U. Chorus.
Resultats de denombrement d'ions ii Davos. — F.-W -Paul Götz. Intensite
du rayonnement solaire au Jungfraujoch. — G.-M.-B. Dobson et F.-W.-Paul
Götz. Sur l'070ne atmosphenque.

F. Schmid (Oberhelfenswil). — Resultats preliminaires de

mes recherches sur la lumiere zodiacale en Afrique.

C'est grace au concours de la Societe helvetique des Sciences

naturelles et de son Comite central, auxquels je tiens ä renouve-
ler ici tous mes remerciements, que le projet caresse depuis
longtemps d'une etude de la lumiere zodiacale et des phenomenes
connexes dans les tropiques a pu etre realisee au cours d'un

voyage autour de l'Afrique, pendant l'hiver 1931-32.

Malgre bien des contretemps (nuages, clair de lune, etc.), j'ai
pu reunir 207 dessins de la lumiere zodiacale, de la lueur
complementaire et de la trainee lumineuse, ainsi qu'un
nombre respectable d'observations crepusculaires, jusqu'ä
35° latitude sud. A cote d'observations faites sur mer, les obser-

1 Voir fa^c. septembre-octobre 1932.
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vations sur terre ont ete faites ä Mvvera sur le Pangani (sur un
plateau libre d'une altitude d'environ 70 m s.m.), dans la

region de Moschi au pied du Kilimandjaro ä environ 650 m s.m.
et sur le Kilangwi, dans les monts Usambari, ä 1400 m environ.

On peut resumer comme suit l'impression generale que donne
la lumiere zodiacale dans les tropiques: Sur 1'Atiantique, lors
de 1'apparition sous forme de pyramide symetrique dans

l'ouest, accompagnee generalement de lueur complementaire
et de trainee lumineuse, j'ai constate une largeur ä la base

atteignant ou depassant 80°, tandisque la lumiere zodiacale
Orientale n'avait que 50 ä 60° de largeur ä la base. Plusieurs

voyageurs ont decrit une lumiere sous forme d'obelisque; selon

mes observations, on peut comprendre cette expression ä la
condition de ne pas considerer les parties externes, d'intensite
faible, de la base. L'intensite totale etait egalement relative-
ment plus faible, de sorte qu'on est porte ä admettre que la

transparence de l'air chaud de la journee et de Fair froid de

la nuit jouent un certain role. L'intensite de la lumiere zodiacale

depassa rarement le maximum observe chez nous. La
couleur, d'un blanc jaunätre, n'avait jamais cette nuance rou-
geätre qui, chez nous, est frequente surtout par vent d'est. En

opposition avec les indications de Graff et Buser, mais en

conformite avec les indications de Jones, on a observe
plusieurs fois la lumiere zodiacale lunaire.

La pyramide occidentale symetrique ou presque symetrique,
presentait une petite deviation vers le sud, de 2% ä 3°, du

plan de 1'ecliptique; la lumiere Orientale verticale ne presentait

pas de deviation.
Si la lumiere zodiacale est orientee d'une facon generale par

rapport ä 1'ecliptique et aux mouvements quotidiens et annuels
du soleil, ceci est cependant loin d'etablir son origine cosmique.
Les halos, taches claires et lueurs pourprees presentent des

relations analogues avec le soleil, sans que personne n'ait
jamais doute de leur origine tellurique. En opposition avec
les observations faites en Suisse, nos dessins sud-africains
mettent en evidence des ecarts sud du plan de 1'ecliptique.
On n'en peut tirer des conclusions quelconques quant au
parallaxe, puisque c'est l'inverse de ce qu'on pouvait prevoir.
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Ni la theorie cosmique ni la theorie tellurique ne peuvent y
trouver un argument positif. Mais confrontons neanmoins cette
deviation constatee avec la theorie cosmique. Existe-t-il un
seul objet cosmique qui presenterait des deviations compa-
rables Sans nous arreter aux grandes etoiles, qui devraient
du reste subir le meme effet, rappelons surtout la Voie Lactee
et les nebuleuses, dont la position est invariable, en dehors
de l'effet de la refraction ä l'horizon, quelle que soit la direction
dans laquelle leur rayonnement frappe l'oeil de l'observateur.
Nous reviendrons ailleurs sur la marche nocturne de la lumiere
zodiacale et sur les phenomenes crepusculaires. Resumons

comme suit nos conclusions:
Tout comme nous trouvons, dans la lumiere zodiacale, ä

peu pres de la symetrie dans le plan de l'ecliptique, nous
trouvons cette meme symetrie dans les phenomenes connexes.
Dans le plan de l'ecliptique, il n'y a plus de mouvement
nocturne propre de la lumiere zodiacale, mouvement qui se traduit
par un deplacement des etoiles par rapport ä Taxe de la
Pyramide. Dans le plan de l'ecliptique, l'excentricite du crepuscule
du matin disparait comme aussi le deplacement du maximum
d'intensite du crepuscule vers l'ecliptique. La lueur pourpre
monte tres haut et se developpe tout le long du crepuscule

symetriquement par rapport ä l'azimut du soleil.
Mes observations rapportees d'Afrique ne sont aucunement

en contradiction avec tout ce que j'ai indique dans les «

Probleme der kosmischen Physik». Je maintiens absolument ma
theorie de l'origine tellurique de la lumiere zodiacale.

(Pour terminer, l'auteur projette une serie de vues prises
en Afrique et, parallelement, de vues prises chez nous.)

F. Levi et U. Chorus (Davos). — Temperatures hivernales
dans Vinterieur et sous la couche de neige. (Observatoire physico-
meteorologique, Davos).

Pendant l'hiver 1931-32, on a fait ä 1'Observatoire de Davos
des mesures suivies de la temperature dans l'interieur et sous
la couche de neige, ä l'aide de couples thermo-electriques
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